Réponse du Bloc Québecois
à l’Association pulmonaire

1) Appuierez-vous le financement du Cadre de travail national sur la santé pulmonaire, le premier plan d’action national canadien sur la santé pulmonaire?
Le Bloc Québécois a toujours été réceptif aux enjeux liés à la santé et aux services sociaux, dont celui d’améliorer la qualité de vie des personnes touchées par des problèmes pulmonaires. Toutefois, la santé et les services sociaux sont des domaines de compétence qui relèvent exclusivement du Québec et des provinces et à ce titre, le Bloc Québécois juge que le Québec et les provinces sont les mieux placés pour mettre sur pied des systèmes de soins de santé qui répondent véritablement aux besoins de leur population.

En luttant pour que l’on règle le déséquilibre fiscal entre Ottawa et le Québec, le Bloc Québécois tente d’obtenir pour le Québec une plus grande marge de manœuvre financière permettant de réinvestir en santé. Ainsi, le Québec pourrait réinvestir pour améliorer l’accès aux soins de santé, dans la recherche ainsi que dans la prévention auprès de sa population.
Cependant, le Bloc Québécois croit que le fédéral doit investir dans ses propres champs de compétences comme la santé pulmonaire des Autochtones et réinvestir, entre autre, dans la prévention au tabagisme dans les communautés.
2) Appuierez-vous l’adoption de lois et règlements solides pour que les Canadiens puissent respirer de l’air moins pollué?
L'Association médicale canadienne a récemment publié des chiffres inquiétants sur les effets de la mauvaise qualité de l’air, chiffrant par milliers le nombre de Québécois et de Canadiens qui décèderont prématurément à cause de leur exposition à des polluants atmosphériques.

Presque au même moment, Santé Canada révélait que l'amplification des vagues de chaleur alliées à la dégradation de la qualité de l'air causeront une plus grande prévalence des troubles respiratoires, de certains cancers et une augmentation des allergies. 

Devant ces données alarmantes et les effets de plus en plus visibles du réchauffement climatique, le Bloc Québécois estime qu’il n’est plus temps de se fermer les yeux et d’ignorer le problème : il faut s’attaquer d’urgence aux émissions de gaz à effet de serre – qui contribuent à la formation du smog – et aux polluants atmosphériques. 

Le gouvernement fédéral doit notamment collaborer avec le Québec et les provinces pour que les normes les plus strictes soient appliquées sans délai. 

Le Bloc Québécois a d’ailleurs vertement dénoncé les normes en matière de qualité de l’air, taillées sur mesure pour les grandes pétrolières, annoncées par le gouvernement fédéral. Ces normes sont tellement laxistes à l’égard des compagnies qui œuvrent dans les sables bitumineux qu’elles leur permettront d’augmenter de manière importante l’émission de certains polluants atmosphériques qui ont des impacts directs sur la santé des gens et sur l’environnement. Bref, ces exploitants de sable bitumineux pourront augmenter leurs rejets de composés organiques volatils (COV) de 60% d’ici 2015, et leurs émissions d’oxydes d’azote (NOX) de 5%. 

3) Appuierez-vous une augmentation du financement pour la recherche sur la maladie pulmonaire?
L’identification des causes de certaines maladies et la découverte de nouveaux traitements palliatifs et curatifs permettent d’améliorer considérablement la qualité de vie de milliers de Canadiens et de Québécois. Pour le Bloc Québécois, la recherche constitue une des voies les plus prometteuses et doit être supportée.

La part du fédéral dans le financement de la R&D diminue depuis 30 ans. En 1971, la part du financement du gouvernement fédéral représentait 45% des dépenses en R&D au Canada. En 2003, ce n’était plus que 18,7%. À cet égard, le Bloc Québécois réclame que le gouvernement fédéral augmente de façon substantielle les budgets alloués à la recherche fondamentale.

